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Les
conseils
du
médecin

Docteur Maurice Mamie

Alternatives

Lorsque l'on veut parler de
médecines parallèles, il faut
sérieusement nuancer son propos. Car
sous cette appellation — on parle

aussi de médecines douces —
se cachent toutes sortes de pratiques

dont les unes sont parfaitement

valables et dont les autres
sont très contestables.

Dans le monde technologique impersonnel

qui est le nôtre, un grand désir
d'échapper à l'emprise froide et sans
poésie des machines et du béton
s'exprime par le besoin d'un retour à la
nature, à une société plus fraternelle, à

un monde ayant retrouvé les dimensions

de l'homme.
Dans le domaine de la médecine, ce
retour aux sources se manifeste par le
succès des médecines dites naturelles
qui représentent une alternative à la
médecine officielle. Celle-ci, mettant
en œuvre une machinerie compliquée,
spectaculaire, souvent lourde, effraie
par son côté inhumain et par maints
aspects rappelant les redoutables
tubulures de la science fiction. La
vulgarisation médicale, que ce soit par la
presse ou par les médias audio-visuels,
exerce sur les esprits une fascination

qui dans le même temps est source de
crainte. Les médecines populaires sont
rassurantes, elles emploient des
méthodes qui, à première vue, paraissent
simples. Basées sur un empirisme
raisonnable, sur l'observation minutieuse

des phénomènes naturels, sur la
connaissance des plantes, ne s'encom-
brant pas de théories fumeuses, elles
sont parfaitement valables. Le meilleur

exemple en est la médecine
traditionnelle chinoise, celle des médecins
aux pieds nus, qui n'est pas aussi simple,

aussi primitive qu'on a bien voulu
le faire croire. Sa pharmacopée, très
vaste, comprend plusieurs milliers de
médicaments. L'acupuncture, si l'on
veut bien la débarrasser des exagérations

thérapeutiques dont on l'a affublée

il y a quelques années, représente
un enrichissement de notre arsenal
thérapeutique: on sait que son effet
antalgique est le résultat de la production

par l'organisme et en particulier
parle système nerveux central de
substances de nature morphinique.

Des progrès
La médecine moderne est fille de ces
médecines traditionnelles. Alors que
celles-ci sont le fruit d'un empirisme
de bon aloi, la médecine actuelle, se
basant sur des recherches scientifiques
fondamentales ou cliniques de plus en
plus poussées, aidée par les travaux de
l'industrie pharmaceutique, a pu enrichir

et développer les observations
transmises par la tradition et faire ainsi

de très grands progrès: les grandes
maladies infectieuses sont pratiquement

jugulées, en particulier dans les
pays industrialisés ; un nombre appréciable

de cancers peuvent être guéris,
pour ne citer que ces deux exemples.
Lorsque j'ai commencé mes stages
d'assistant il y a hélas bientôt 40 ans, la
poudre de digitale avec tous ses
inconvénients — dosages mal contrôlés,
effets secondaires nombreux — était le
seul traitement à notre disposition
pour les insuffisances cardiaques.
Depuis lors les savants de l'industrie bâ-
loise ont extrait puis synthétisé la
substance active de la plante digitale,
d'où une très grande sécurité dans le
maniement de cette drogue. De même
un principe très actif et très fréquemment

utilisé en cancérologie a été
synthétisé à partir de la douce pervenche.

Ceci pour souligner que la médecine
scientifique n'est pas aussi éloignée de
la nature que d'aucuns le prétendent.

Une conversion de 180°
Sous la pression des conditions
sanitaires souvent catastrophiques que
l'on trouve plus particulièrement dans
les pays en voie de développement, le
monde médical fait actuellement une
conversion de 180° dans la définition
de ses buts prioritaires. Dans les pays
du tiers monde et souvent dans des
régions défavorisées du monde
occidental, régions de montagne, régions
éloignées des grands centres urbains
où le manque de médecins se fait
cruellement ressentir, point n'est
besoin d'une médecine sophistiquée,
pratiquée par des superspécialistes qui
ne connaissent que leur petit secteur et
sont incapables de traiter les maladies
les plus courantes. Il faut des médecins
aptes à exercer une médecine «tout
terrain». Le besoin en médecins
généralistes se fait ainsi de plus en plus
impérieux. L'OMS — Organisation
mondiale de la santé, institution
spécialisée de l'ONU — va même plus
loin dans cette direction. Elle favorise
la formation d'infirmiers supérieurs
qui sont capables de diagnostiquer et
de soigner les affections les plus
fréquemment rencontrées dans ces pays-
là et surtout de mettre en œuvre une
prophylaxie efficace.

Il en va de même dans un pays
aussi industrialisé que les Etats-Unis
d'Amérique. Les responsables de la
santé publique envisagent la formation

d'infirmiers supérieurs capables
de décharger d'une partie de leurs
prestations les médecins généralistes
souvent accablés de travail. Point n'est
besoin de connaissances médicales
scientifiques très poussées pour
soigner les quelque 20 maladies les plus
courantes. Les autres cas seront confiés

à des spécialistes ou à des hôpitaux
bien équipés.
En somme on en revient à la notion de
médecins aux pieds nus, dont la nécessité

s'impose devant l'énormité de la
tâche à laquelle est confronté le monde
médical. A l'échelle de la planète, il
s'agit vraiment d'un problème prioritaire.

Dr M. M.

Contre les douleurs

prenez donc Le Baume du Tigre
rhumatisme, arthritisme. névralgie, migraine, goutte,
douleurs aux disques vertébraux, sciatique, lumbago,
blessures dues au sport, toux, rhume, bronchites.
En vente dans les pharmacies et drogueries sous forme
de pommade ou d'huile.
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